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Contrôle qualité

D’autres infos pratiques sur tdg.ch Vos bons plans à aujourdhui@tdg.ch

Sankara
Le Centre des arts de l’Ecole 
internationale de Genève rend 
hommage à Thomas Sankara. Le 
«Che Guevara de l’Afrique», 
assassiné il y a trente ans, sera 
notamment célébré à travers une 
exposition de photographies et de 
tableaux dans le foyer du centre. 
Dès 17 h auront lieu des conféren-
ces, suivies par un débat et des 
témoignages sur le thème «Trente 
ans de luttes, trente ans de 
résistance, exigeons justice pour 
Sankara». Le musicien sénégalais 
Kara Sylla Ka jouera dès 20 h 15.
Rte de Chêne 62, 1208 Genève. 
Tél. 022 787 26 75.
De 10 h à 21 h. Entrée libre.

Australie
A l’occasion de la Journée 
mondiale du patrimoine 
audiovisuel, le Cinéma de 
poche, au deuxième étage du 
Musée d’ethnographie de 
Genève, projette une sélection 
de documentaires. Différents 
films en lien avec l’exposition 
L’effet boomerang, sur les arts 
aborigènes d’Australie, sont à 
disposition du public, tel que 
Sur les traces de la fourmi à miel, 
qui présente la peinture 
aborigène au sein du mouve-
ment Papunya Tula.
Bd Carl-Vogt 65, 1205 
Genève. Tél. 022 418 45 50. 
De 11 h à 18 h. Entrée libre.

Des lumières dans la nuit
Une soirée autour de la 
pollution lumineuse est 
organisée par la commune de 
Collonges-sous-Salève, en 
collaboration avec la Maison du 
Salève. Une conférence se 
tiendra tout d’abord à la salle 
des fêtes de la commune. Eric 
Achkar, président de la Société 
astronomique de Genève, y 
évoquera l’impact de la pollu-
tion lumineuse sur l’environne-
ment ainsi que les solutions 
pouvant être mises en place 
pour y remédier. Pascal 
Moeschler, directeur du Centre 
de coordination ouest pour 
l’étude et la protection des 

chauves-souris en Suisse, 
interviendra dans un deuxième 
temps et détaillera l’impact de 
cette pollution sur la faune. Les 
participants sont par la suite 
invités à observer les étoiles et 
les constellations à l’aide 
d’instruments d’astronomie – 
seulement si les conditions 
météorologiques le permettent. 
Pour l’occasion, l’éclairage 
public autour du centre-ville 
sera exceptionnellement coupé.
Rte de Bossey 113, 74 160 
Collonges-sous-Salève (F). 
Tél. 0033 450 95 92 16. 
Conférence à 20 h, observa-
tion dès 21 h 15. Entrée libre.

18h00
Communisme
Cheb Gero, passionné de 
musique et créateur du label 
Akuphone, donne une confé-
rence au café Bongo Joe. Son 
intervention, intitulée «33 
révolutions par minute», 
témoignera de l’utilisation 
d’enregistrements sonores dans 
la propagation des idées 
communistes en Chine, au 
Nord-Vietnam, à Cuba ou 
encore en France et en Italie.
Pl. des Augustins 9, 1205 
Genève. Tél. 078 708 26 78. 
Prix libre.
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Dans le cadre des Déjeuners 
sociologiques de l’UNIGE, une 
discussion sur le thème du 
voisinage a lieu ce midi à Uni 
Mail. Maxime Felder, assistant 
au Département de sociologie 
de la Faculté des sciences de la 
société, y présentera son projet 
de recherche de doctorat, 
intitulé «Liens invisibles et 
réseaux de familiarité: une 
analyse des relations de 
voisinage». Il s’entretiendra 
avec le sociologue Eric Widmer, 
spécialisé dans la recherche 
autour des questions de 
dynamiques familiales, par-
cours de vie et réseaux de 
relations interpersonnelles. 
Maxime Felder s’intéresse aux 
questions de coexistence dans 
un cadre urbain au niveau de 
son unité minimale, la relation 
entre voisins. «La vie en étroite 
proximité avec des gens que 
l’on n’a pas choisis a ceci de 
particulier qu’elle permet de 
tisser des liens de familiarité 
avec des personnes qui restent 

pourtant des inconnus», 
explique le chercheur. Pour 
mener son étude, le sociolo-
gue a choisi différents immeu-
bles de taille semblable, 
comptant tous six étages, au 
centre-ville de Genève, dans 
les quartiers des Pâquis, de la 
Jonction et de Plainpalais. La 
récolte des témoignages 
partagés par les habitants au 
sujet de la relation qu’ils 
entretiennent avec leurs 
voisins a permis au chercheur 
de cerner, d’un point de vue 
sociologique, les spécificités 
de ces «liens invisibles», qu’il 
exposera ce midi dans une 
atmosphère détendue. «Il est 
important que ce moment ne 
soit pas trop formel, même s’il 
s’agit d’une conférence, 
explique le doctorant. 
L’événement est ouvert à tous 
et chacun peut venir avec son 
sandwich!»
Bd du Pont-d’Arve 40, 1205 
Genève. Tél. 022 379 83 02. 
Entrée libre. Salle M 4393.

La pause de midi

Voisinage

A
u

jo
u

rd
’h

u
i

N
o
é 

R
o
u
g

et
  e

t C
ar

o
le

 E
xt

er
m

an
n

L
a
rg

e
N

e
tw

o
rk

   
  2

6
 o

ct
o

b
re

 2
0

17

Peinture

La Galerie Bourg-de-Four, en 
partenariat avec l’association 
Events Modern Art, inaugure une 
exposition de l’artiste tchèque 
Gabinka. Dans ses œuvres pleines
de couleurs, la peintre mêle le 
bien et le mal et n’hésite pas à 
aborder des thèmes qui peuvent 
gêner, comme le sexe. «C’est une 
femme pleine d’énergie, explique 
Marina Magnin-Bucher, respon-
sable de la galerie. Elle aime 
évoquer des sous-entendus qui 
dérangent et les mettre en avant. 
Son art est très provocateur.»
Pl. du Bourg-de-Four 5, 1204 
Genève. Tél. 079 301 43 43.
Dès 18 h. Entrée libre.

Improvisation
Le bistrot La Ritournelle 
reçoit la troupe genevoise 
Impro Bankize pour une soirée 
«Impro à la carte», un spectacle 
d’improvisation théâtrale sur le 
thème de la restauration. Les 
comédiens proposent un menu 
avec entrées, plats et desserts et 
le public demande les numéros 
de son choix au maître de 
cérémonie, qui fixe les règles de 
la scène à improviser. Avec une 
quinzaine de mets offerts, les 
spectateurs ont de quoi se 
préparer un repas copieux!
Bd Carl-Vogt 49, 1205 
Genève. Tél. 022 321 24 24.
A 18 h 30. Entrée libre. Travail

Le théâtre Poche/GVE 
accueille une discussion sur le 
thème «Les cramées du boulot», 
après la représentation de Krach. 
Ce texte écrit par Philippe Malone 
et mis en scène par Selma Alaoui 
parle d’un cadre qui se suicide en 
sautant du 50e étage de son lieu 
de travail. Au long de sa chute, il 
observe le travail de chacun en 
descendant dans l’échelle sociale. 
«C’est une pièce politique et 
poétique, explique Iris Meier-
hans, médiatrice culturelle au 
Poche. Elle questionne les 
injonctions sociales liées au 
travail et les rapports qu’entre-
tiennent avec celui-ci les individus

et la société.» Après la représenta-
tion, le public se retrouve au bar 
du théâtre pour discuter de la 
pièce et du sujet avec Ralph 
Kundig et Clément Engelberts, de 
l’association BIEN-CH, qui défend 
la mise en place d’un revenu de 
base inconditionnel. «On part des 
impressions des spectateurs, puis 
on développe les alternatives aux 
problèmes soulevés. L’idée est de 
rendre au théâtre sa fonction de 
lieu de débat démocratique.»
Rue du Cheval-Blanc 7, 1204 
Genève. Tél. 022 310 42 21. 
Pièce à 19 h, discussion à 20 h. 
Prix: 35 fr. (plein tarif). Entrée 
libre à la discussion.

21h30
Concert
Le groupe congolais KOKOKO! 
se produit à La Gravière. Malgré 
un nombre restreint de morceaux 
à son actif, il fait déjà sensation lors 
des différentes dates de sa tournée 
européenne. En jouant avec des 
instruments issus de la récupéra-
tion – machine à écrire ou encore 
guitare à une corde – les artistes de 
Kinshasa réinventent la musique 
électronique pour un résultat qui 
se veut dansant et créatif.
Ch. de la Gravière 9, 1227 Les 
Acacias. Tél. 079 451 13 63
Prix: 20 fr. (plein tarif).
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